
SAINT JEAN CHRYSOSTOME (347-407) 
 

UN TRÈS GRAND ÉVÊQUE QUI NE SE GÊNAIT PAS POUR DIRE 
CLAIREMENT CE QU'IL PENSAIT. 
 
      J'ai depuis longtemps une admiration sans borne pour cet homme franc, audacieux, 
courageux jusqu'au martyr. Ce n'est pas surprenant qu'on appelle ce grand docteur de l'Église 
Chrysostome, en grec «Bouche d'Or». C'était de l'or qui sortait de sa bouche. C'est de l'or qu'on 
ramasse quand on le lit seize cents ans plus tard. Je vous en cite quelques phrases qu'on pourrait 
citer souvent de nos jours dans nos églises.  
       
      «Veux-tu honorer le Corps du Christ? Ne commence pas par le mépriser quand il est nu. Ne 
l'honore pas ici avec des étoffes de soie, pour le négliger dehors où il souffre du froid et de la 
nudité. Car celui qui a dit: Ceci est mon corps. est le même qui a dit: Vous m'avez vu affamé et 
vous ne m'avez pas nourri. Quelle utilité à ce que la table du Christ soit chargée de coupes d'or, 
quand lui meurt de faim? Rassasie donc d'abord l'affamé et orne ensuite sa table.» («Souffrance 
de l'âme qui veut voir Dieu.» ) -  « L’être humain est un vivant grand et admirable, plus cher à 
Dieu que toute la création. C’est pour lui qu’il a créé le ciel, la terre, la mer et le reste de la 
création. Dieu a à ce point désiré aider l’homme à être libre qu’il n’a pas épargné son Fils 
unique. Oui, Dieu ne cesse de le combler de dons et de bienfaits, lui qu’il a créé en dernier, 
comme un Empereur que tous précèdent.» (Homélie sur l’Hexameron, 386) 


